<)i                         MÉMOIRE SUR LES FONCTIONS
Les unes ont pour objet de déduire les uns des autres les termes de même espèce qui composent une fonction symétrique donnée. Ce sont les opérations que j'ai désignées dans le précédent Mémoire sous le nom de substitutions et de traîispositions.
Les autres ont pour objet de déterminer une fonction symétrique permanente ou alternée, formée de plusieurs termes de même espèce, au moyen de l'un des termes dont il s'agit. J'indiquerai ces dernières opérations par le signe S et de la manière suivante :
Soit K une fonction non symétrique prise à volonté. Désignons par des lettres grecques, a, [3, y,... les indices renfermés dans K, et soit m le nombre de ces indices; enfin, soit/a un nombre entier quelconque supérieur ou égal au plus grand des indices dont il s'agit. La somme des valeurs différentes que l'on peut déduire de la fonction K par des transpositions opérées entre les indices a, [3, y, ... sera désignée par
la notation
S(K)
et la somme des valeurs différentes que l'on déduira de la fonction K, si l'on échange les indices a, (Î, y, ..., non seulement entre eux, mais encore avec les autres indices compris dans la suite
i,    2,    3,     .. .,    ri — r,    n,
sera désignée par la notation
S*(K).
Des deux fonctions symétriques permanentes S(K), SW(K), Tune renfermera seulement les indices a, p, y, ..., l'autre renfermera tous les indices i, 2, 3, ..., n. La première sera de l'ordre m et la seconde de l'ordre n; elles deviendraient toutes deux égales entre elles si Ton supposait m == n ; mais, dans tout autre cas, la première ne sera qu'une partie de la seconde.
Supposons maintenant, ce qui bientôt sera démontré possible, que les valeurs déduites de la fonction K par un nombre pair de transpositions opérées entre les indices a, (3, y, ... soient différentes des valeurs